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Rapport phytosanitaire grandes cultures et herbages 2024 

L’année culturale présente une somme des précipitations nettement supérieure à la moyenne des 
40 dernières années avec un cumul de 1’257 mm contre 1’026 mm en moyenne pluriannuelle. 

Un cumul de 560 mm de pluie a ainsi été enregistré à Moudon pour la période octobre – décembre 
2023, générant ruissellement et accumulation d’eau en surface dans certaines parcelles. L’humidité 
s’est maintenue durant tout l’automne-hiver, associée à des températures relativement douces. 

Les précipitations enregistrées tout au long du printemps ont favorisé le développement des 
maladies fongiques, notamment la septoriose dans les blés et le mildiou dans les pommes de terre. 

Figure 1 : Somme des températures et des précipitations mesurées à Moudon entre le 1er septembre et le 31 
août. 

1.  Contrôle des organismes particulièrement dangereux. 
 
1.1  Chrysomèle du maïs (Diabrotica virgifera) (Cf. rapport de l’Inspectorat phytosanitaire) 

  En 2023, la présence de chrysomèles a été attestée dans 12 des 18 pièges et des mesures 
spécifiques à la rotation ont été établies sur toute la superficie du canton pour 2024. Il a ainsi 
été interdit de cultiver du maïs après une culture de maïs en 2023.  

Année 2023 Année 2024 

Culture Interculture Culture Interculture 

Maïs Divers Maïs  

Orge Maïs Maïs  

Maïs Divers Orge Maïs 
 
Les captures sont restées très faibles en 2024, seul deux pièges à Orbe et Commugny ont présenté 
des captures. Pour les 20 autres pièges aucune capture n’a été signalée. Toutefois, 1 piège dans le 
canton de Fribourg (Ursy) influencera les rotations en 2025. Trois régions sont donc concernées en 
2025 : Orbe, Commugny et une zone en périphérie du canton de Fribourg. 
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1.2  Ambroisie à feuille d'armoise (Cf. rapport de l’Inspectorat phytosanitaire) 

Les parcelles agricoles concernées sont suivies par l’Inspectorat phytosanitaire ou la SPP. 
 

L’inspectorat phytosanitaire réalise le suivi des organismes de quarantaine et des 
organismes particulièrement dangereux également en grandes cultures, le résultat complet 
de ce suivi est présenté dans son rapport annuel. 

 
 
 

2.  Observations des autres organismes nuisibles 
 
2.1 Céréales 

 Adventices 
 En collaboration avec les firmes des échantillons de graines de vulpin et de ray-grass ont été 

testés par Bayer et Syngenta. Plusieurs nouvelles populations montrent des signes de perte 
d’efficacité : 
Ray-grass : Orzens (HRAC 1 et 2), Croy (HRAC 2), Pailly 2x (HRAC 1), Penthéréaz 2x (HRAC 
1), Orges (HRAC 2), Mézery (HRAC 2), Lavigny (HRAC 1 et 2), Tannay (HRAC 1 et 2), Bavois 
(HRAC 1 et 2) 

 Vulpin : Pompaples (HRAC 2), Agiez (HRAC 1), Pompaples (HRAC 1 et 2), Agiez (HRAC 1). 
 Actuellement, une résistance largement diffusée de l’agrostide concernant le groupe 2 est 

connue et une progression de la résistance du ray-grass et du vulpin concernant les groupes 
1, 2 et 9 (glyphosate uniquement ray-grass) est constatée dans différentes régions (La Côte, 
Pied-du-Jura, Gros-de-Vaud). Quelques cas de résistance croisée sur les groupes 1 et 2 sont 
connues pour ces 3 graminées. 

 Les conditions météo de fin d’automne 2023 ont rendu les désherbages d’automne difficiles 
voire impossibles. La situation a été un peu plus favorable en automne 2024. 

 
Maladies 
Cet hiver doux et humide a favorisé le développement de la septoriose qui a ensuite largement 
progressé sur les étages supérieurs au gré des fréquentes précipitations printanières. Cette 
pression maladie très importante, conjuguée à une faible luminosité, ont affecté directement 
le remplissage du grain et le poids de mille grains. 
Ces conditions climatiques particulières ont également favorisé le développement du piétin-
verse dans certaines parcelles. 
L'oïdium et les rouilles sont restées très discrets cette saison avec quelques parcelles 
faiblement concernées. Hors réseau, la rouille jaune a été plus fréquemment observée.  
Les pluies autour de la floraison ont favorisé le développement des fusarioses de l’épi. Les 
températures relativement fraîches ont potentiellement davantage favorisé Microdochium 
nivale que Fusarium graminearum, et ainsi limité la production de mycotoxines dues à cette 
dernière. 
En fin de cycle, le temps maussade et une faible luminosité après la floraison ont limité le 
remplissage du grain et réduit les poids de mille grains.  
Finalement, les excès de pluies sur 10 mois, de faibles rayonnements et une pression 
maladies importante ont fortement impacté les rendements des blés avec des volumes 
inférieurs de 20 à 30% selon les situations. 
Voir : Réseau d'observation des maladies de l'orge 2024 et Réseau des maladies du blé 2024 
sur www.agrometeo.ch et www.vd.ch/agriculture. 
 
Ravageurs 
La présence de criocères au Chablais est restée relativement faible et seules 6 autorisations 
de traitement ont été données pour appliquer de l’acétamipride. 

 

http://www.vd.ch/agriculture
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2.2  Pomme de terre 

 Mildiou 
Les conditions météo du printemps 2024 ont été extrêmement favorables au mildiou avec des 
températures relativement faibles et une humidité importante jusqu’au mois de juillet. Des 
précipitations hebdomadaires ont favorisé l’émergences d’importants foyers de mildiou dès 
mi-avril sur pommes de terre primeur et dès la levée (mi-mai) pour les autres productions. 
Jusqu’à fin juillet plus de 50 foyers ont été déclarés dans le canton et 230 pour l’entier du 
territoire Suisse. Beaucoup de productions de pommes de terre BIO ont été défanées afin de 
sauver la récolte. Seules les températures plus élevées du mois d’août ont infléchi la tendance. 
La présence potentielle de mildiou dans les plants ne peut pas être exclue, le risque d’infection 
primaires est ainsi élevé pour l’année 2025. Malheureusement, les variétés peu sensibles au 
mildiou ne rencontrent toujours pas d’écho favorable dans la commercialisation et ne sont que 
peu privilégiées (même en BIO).  

La bactérie Arsenophonus phytopathogenicus transmise par la cicadelle Pentastiridius 
leporinus (également vectrice de la même protobactérie sur la betterave (Syndrome des 
basses richesses)) a largement été identifiée par Agroscope et la HAFL dans la zone de 
production occidentale (jusqu’au canton de Soleure). La variation du taux d’infection en 
fonction des variétés est confirmée et l’influence entre des défauts de friture et la présence de 
ce pathogène a cette fois été mis en évidence. La transmission de la bactérie sur la pomme 
de terre semble analogue à celle de la betterave (vol de la cicadelle adulte infectée), les plants 
ne sont apparemment que peu infectés. 

Insectes 
Le vol de doryphore a parfois été massif et prolongé. Malgré la forte croissance végétale des 
interventions soumises à autorisation ont été accordées à 43 reprises. Pour la seconde année 
consécutive, ce nombre record d’autorisations accordées peut également laisser supposer 
une perte d’efficacité du Spinosad. Ce soupçon est confirmé sur quelques parcelles suisses 
dans les cantons de ZH, BE et FR. 
Pour la seconde fois, le programme de non-recours aux produits phytosanitaires permettait 
l’application de produits à base de BT et d’azadirachtine. Malgré des précisions concernant 
l’application (soir, avec mouillant et un volume de bouillie suffisant), l’effet n’a pas toujours été 
suffisant et de nombreuses parcelles ont été sorties du programme à cause de la lutte contre 
les doryphores. 

 
2.3 Maïs 

 Insectes  
Les conditions météo très humides durant la période de vol de la pyrale du maïs ont limité la 
présence de larves dans les tiges. Des dégâts importants sur les plantes ont cependant 
toujours été observés dans certaines régions. Certaines fois les cassures ont également été 
provoquées par des rafales de vent. Les régions de La Côte et du Chablais sont à nouveau 
les plus touchées. Les interventions avec des insecticides ne concernent plus que 9 
exploitations, elles sont en constante baisse ces dernières années. 
Voir le réseau d'observation de la pyrale du maïs 2024 sur www.agrometeo.ch. 

 
2.4 Colza  

Insectes 
Le déplacement des altises d’hiver de leur zone d’estive vers les nouvelles parcelles de colza 
a débuté entre le 10 et le 15 septembre pour atteindre son pic tout début octobre à la faveur 
de journées douces et ensoleillées. Si ce ravageur a été fréquemment observé dans les 
cuvettes, les captures dénombrées sont inférieures à la moyenne pluriannuelle et proches de 
celles enregistrées en 2022, mais plus tardives. 134 autorisations ont été données pour des 
interventions avec des insecticides. 
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En régions précoces, les premiers charançons de la tige du colza ont été observés début 
février. Le temps maussade et venteux qui a perduré jusqu’à la mi-mars a été peu favorable 
au vol des charançons qui est demeuré inférieur à l’activité moyenne pluriannuelle. Comme 
souvent, les piqûres de pontes ont été très variables d’une parcelle à l’autre mais globalement 
plutôt modérées. Des interventions soumises à autorisation ont été faites sur 199 exploitations. 
Malgré des conditions climatiques peu favorables, les méligèthes ont été signalées début mars 
dans la majorité des cuvettes avec des captures parfois conséquentes, principalement en 
plaine (< 600m). À la mi-mars, le retour du soleil et de températures plus clémentes a engendré 
une activité exceptionnellement élevée des méligèthes, dépassant même les valeurs déjà très 
importantes du printemps précédent. 
Dans les parcelles qui ont fait l’objet de comptages sur les inflorescences aux stades CD 53-
57, on a observé en moyenne 8 méligèthes par plante avec des valeurs comprises entre 1 et 
50 (!!) individus par plante. Le seuil d’intervention a été atteint dans plusieurs parcelles du 
réseau et a nécessité l’application d’insecticides avec parfois 2 interventions en l’espace de 3-
4 jours. Des interventions avec éthofenprox ont été réalisées sur 220 exploitations, en nette 
hausse par rapport à 2023 (48) 
Malgré les excès d’eau qui ont pénalisé certaines parcelles et une activité intense des 
méligèthes, les rendements obtenus ont été le plus souvent satisfaisants à bons. Déçu en bien 
comme on dit par chez nous. 
Voir les réseaux d'observation des insectes du colza 2024 (automne et printemps) sous 
www.vd.ch/agriculture. 

 
2.5 Betteraves sucrières 

Insectes 
Les précipitations continuelles ont parfois perturbé les semis de betterave, mais la levée a été 
régulière. Le contrôle des altises a nécessité certaines fois des interventions spécifiques. Cette 
situation peu favorable aux altises en plus d’une production de betteraves plus extensive a 
retenu les interventions mais le nombre est en hausse par rapport à l’année passée (54 
demandes).  
La présence des altises en fin d’été a été plus faible que les années précédentes. 
Les autres ravageurs (teigne, pégomyie) n’étaient que peu présents dans les cultures. Une 
autorisation pour cas particulier a permis l’utilisation en 2024 du spirotetramat et de 
l’acétamipride contre les pucerons vecteurs de viroses. Le flonicamide a reçu une 
homologation permanente entre temps. Les conditions climatiques n’ont pas été favorables 
aux virus, les symptômes sont restés très épisodiques, bien en retrait de 2020. Un réseau 
d’observation commun entre le CBS et les cantons romands a permis de suivre la progression 
des pucerons. Des autorisations régionales de traiter ont été données afin de permettre un 
contrôle ciblé. 
Le charançon de la betterave (Lixus juncji) avait été détecté dès 2019 dans la région 
Lémanique et est apparu de manière massive dans le canton de Vaud en 2023. Sa présence 
a à nouveau été attestée en 2024 cette fois jusqu’en Suisse orientale. 
Même si les larves ont à nouveau perforé les pétioles des feuilles, les pertes massives de 
feuillage et les pourritures n’ont pas été problématiques. La vigueur de la végétation a permis 
une compensation.  

Maladies 
C’est seulement fin juillet, que les premiers foyers de jaunisse virale (Beet Mild Yellowing 
Luteovirus et Beet Yellows Virus) ont été visibles, mais sans grand impact. 
Dès fin-août, des jaunissements dus au syndrome des basses richesses provoqué par 
Candidatus Arsenophonus phytopathogenicus se sont à nouveau superposés aux viroses. 
Cette maladie est maintenant présente sur tout le territoire vaudois et jusque dans la région 
de Soleure. Les symptômes semblent avoir été en retrait par rapport aux années précédentes. 
Les conditions très humides et chaudes dès le mois d’août ont permis une présence parfois 
fulgurante de la cercosporiose. L’érosion de l’efficacité des fongicides est réelle et étant donné 
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l’abandon de l’époxyconazole (2022) et du cyproconazole (2023), il s’avère que l’alternance 
entre difénoconazole et prothioconazole devient insuffisante. Le renforcement avec du cuivre 
ou du soufre tout comme des bonnes pratiques d’application (sur feuillage turgescent, avec 
300 l ou plus) deviennent indispensables.  
 
Les rendements finaux sont relativement bons mais avec des teneurs en sucre toujours faibles 
(13 à max 17%). 
Les mesures de soutien à la production de betteraves ont été maintenues et ont permis de 
limiter les pertes économiques pour les producteurs. 

 
2.6 Tabac  

Maladies 
Un premier foyer de mildiou du tabac a été signalé dans la région de Payerne le 28 juin sur 
Virginie, sur une dizaine d’ares. Deux foyers supplémentaires de même importance ont été 
signalés le 1er juillet sur Virginie dans la même région. 
Rapidement des foyers supplémentaires ont été annoncés dans les différentes régions de 
production. 
(Source : J-F Vonnez, Service vulgarisation tabacole). 
 
Insectes 
La lutte contre les pucerons a été plus problématique, ainsi le nombre de demandes 
d’autorisation pour des interventions à l’acétamipride a augmenté (16 exploitations). 

 
2.7 Pois protéagineux 

 Tordeuse  
La collaboration avec l’ASS mise en place dès 2018, pour le suivi de ce ravageur dans les 
parcelles de pois semences, s’est poursuivie cette année. Les conditions n’ont pas été 
favorables à ce ravageur. 
Voir réseau d'observation du pois 2024 sur www.vd.ch/agriculture. 

Maladies fongiques 
La météo n’a pas été favorable à la bactérie de la graisse des pois mais l’anthracnose a 
cependant été fortement présente. 

 
2.8 Herbages 

Adventices 
La plupart des demandes d'autorisation PER pour traiter les prairies permanentes concernent 
le rumex et les chardons. 
En collaboration avec Agroscope, l’essai de lutte d’application ciblée par détection (Ecorobotix) 
a à nouveau été réalisé sur des parcelles de SPB (herbagères et terre ouverte) dans le canton. 

 
Campagnols 
La situation semble actuellement relativement stable même si des présences très variables 
sont signalées. 
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3.0 Autorisations de traitement en PER 
 Dès 2023, les applications de pyréthrinoïdes sont également soumises à autorisation dans le 

colza au printemps (charançon et méligèthes). Le nombre de demandes d’intervention a donc 
fortement augmenté en particulier en ce qui concerne les insecticides. 

 
Figure : nombre de demandes d’autorisation de traitement octroyées par période de végétation en grandes 

cultures. 

 
4 Essais en production végétale 

Divers essais ont été réalisés sur le domaine expérimental de Moudon en collaboration avec 
Swissgranum, Agroscope, DSP (essais variétaux céréales, colza, protéagineux et tournesol) mais 
également avec d’autre partenaires (Notamment Proconseil, CBS, IP-Suisse, Fibl, ASS, UFA 
semences ou BioVaud). Les rapports d’essais sont disponibles en ligne. 

4.1 Diffusion des résultats 

Outre la diffusion des rapports d’essais sur le site internet ou par les bulletins grandes cultures et 
herbages, plusieurs manifestations techniques ont permis de diffuser les résultats d’essais avec 
notamment la journée des commerçants de l’ASS, la visite du groupe culture romandie, la visite des 
producteurs de plants de l’ASS et surtout la journée des grandes cultures et herbages à Grange-
Verney avec environs 400 visiteurs le 18 septembre. 
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